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         Qu’est-ce que ça change ?

            Collection dirigée par Carole Widmaier et Marion Muller-Colard

            Aller à l’essentiel sans s’embourber dans l’abstraction, penser sans tourner en rond,
               avec une ligne de départ et une ligne d’arrivée, un avant et un après : voilà l’expérience
               de lecture proposée par la collection Qu’est-ce que ça change ?

             

            Tenant compte à la fois de la crise de la disponibilité, de la défiance à l’égard
               des intellectuel.le.s et de la belle persistance à vouloir penser par soi-même et
               avec d’autres, Qu’est-ce que ça change ? propose de petits livres solides, appétissants, accessibles et originaux portés par
               des auteur.e.s habiles, incarné.e.s, soucieuses et soucieux de partage et de transformation.
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            Les Éditions Labor et Fides ont bénéficié d’une bourse d’aide à un projet d’édition
               du Département de la cohésion sociale de la République et canton de Genève pour la
               création de la collection Qu’est-ce que ça change ?
            

            Les Éditions Labor et Fides sont subventionnées par la République et canton de Genève,
                  et bénéficient d’un soutien structurel de l’Office fédéral de la culture pour les
                  années 2021-2025.
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            Pour l’ami Roland Tomb  qui vit des moments difficiles au Liban,  mais dans l’enthousiasme  pour la Bible et l’histoire du Levant,  qui sont une source constante  d’inspiration.

               
            

         

      
   
      
         
            La Bible n’existe pas
            

            
            
         

      
   
      
         
            
               La Bible a été et est toujours un grand champ de projections. Si bien qu’on l’approche
                  rarement avec indifférence, tantôt avec adoration, tantôt avec effroi, comme on approche
                  des poupées vaudou ou tout objet auquel soi-même ou d’autres confèrent des pouvoirs
                  magiques. On m’a raconté l’histoire d’un pasteur qui conseillait à ses paroissiens
                  de mettre une Bible sous l’oreiller en cas de maux de tête ou d’autres soucis de santé.
                  J’ai connu moi-même, quand j’étais jeune, ce qu’on peut appeler de la « bibliomancie » :
                  l’utilisation de la Bible pour résoudre des problèmes. En cas de difficultés ou de
                  conflits dans la famille, mon grand-père ouvrait la Bible par hasard et pointait avec
                  une aiguille un verset qui était censé donner la réponse aux préoccupations de la
                  famille. Évidemment cela ne marchait qu’au prix d’interprétations souvent très osées, ce qui me donnait l’impression que cette
                  Bible n’était en fin de compte qu’un prétexte pour donner raison aux opinions du patriarche
                  de la famille. Quelque chose ne « collait » pas, et cela a dû me tourmenter suffisamment
                  pour que j’engage ensuite ma vie à approcher la Bible autrement : sans effroi ni adoration,
                  sans invocations ni intentions préconçues, au risque de déconstruire bien des préjugés
                  et des fondements culturels passés dans l’inconscient collectif. Et s’il était possible
                  d’ouvrir ce livre avec rien d’autre qu’un peu de connaissances historiques et beaucoup
                  de curiosité ?
               

               
                

               
               La première chose dont on se rendrait vite compte, essentielle et décapante, c’est
                  que la Bible n’existe pas. Il existe des bibles, oui. Mais la Bible, certainement
                  pas.
               

               
                

               
               J’en veux pour preuve que si on posait la question « qu’est-ce que la Bible ? » à
                  un échantillon représentatif de membres de notre société, on obtiendrait des réponses
                  très diverses. Pour certaines personnes de tradition catholique, le mot « Bible » désigne l’Ancien Testament ou la Bible juive, à
                  distinguer des Évangiles. Pour les protestants, la Bible est un terme qui regroupe
                  deux parties, l’Ancien Testament et le Nouveau Testament. Certains juifs diront que
                  le mot « Bible » est un terme chrétien, en lui préférant le mot artificiel de TaNaK,
                  qui, dans le judaïsme, désigne les trois parties de la collection des textes révélés :
                  Torah (Pentateuque), Nebiim (Prophètes) et Ketoubim (Écrits).
               

               
               Pour la plupart de nos contemporains, les réponses seront certainement plus vagues :
                  la Bible, c’est des histoires ! Des histoires sur Dieu auxquelles on ne comprend rien
                  ou des histoires à dormir debout ou, encore, un livre pour des fanatiques.
               

               
               Certains évoqueront peut-être aussi la « Bible du vin » ou la « Bible du whisky »,
                  le terme « bible » désignant alors un livre qui contient tout ce qu’il faut savoir
                  (et tout ce qu’il faut croire ?) sur ces boissons.
               

               
               « La » Bible n’existe donc pas. Il existe bien des bibles : une bible juive, le TaNaK,
                  des bibles chrétiennes et des bibles qui ne sont pas des bibles, mais qui empruntent un nom d’origine chrétienne.
               

               
               En outre, la Bible n’est pas un livre mais une compilation de livres. Une bibliothèque,
                  autrement dit.
               

               
                

               
                

               
               Le mot « bible » vient du grec biblíon, un mot qui fait référence à la ville phénicienne (aujourd’hui libanaise) de Byblos,
                  car c’était la capitale de l’importation des papyrus en Grèce. Le pluriel biblía (« les rouleaux », « les livres ») a d’abord été utilisé pour désigner les cinq rouleaux
                  de la Torah, le Pentateuque, avant que le Père de l’Église Jean Chrysostome n’emploie
                  ce terme au pluriel pour parler de tous les livres déclarés saints du christianisme.
                  Le terme grec fut latinisé par l’Église ; il garda d’abord sa signification plurielle,
                  avant d’être compris comme un féminin singulier, et c’est ainsi qu’une multitude de
                  livres fut transformée en un seul livre. Et ça, ça change déjà beaucoup de choses !
                  D’abord la façon dont la Bible va changer l’histoire du monde et des humains. Pour
                  le meilleur ou pour le pire ?
               

                

               
               Même après le remplacement du rouleau par le codex, première forme reliée d’écrits
                  sur parchemins ou sur papyrus, il était rare que tous les écrits bibliques soient
                  réunis en un seul « livre ». La Bible existait comme une collection de livres dans
                  une armoire avec des étagères, notamment dans les scriptorium des monastères. Ce n’est
                  qu’avec l’invention de l’imprimerie qu’il devint courant qu’un seul livre contienne
                  toute la Bible, dans ses différentes configurations.
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La Bible n’existe pas. Car ce n’est pas un livre
mais une bibliotheque. Hautement inflammable
de surcroit ! En maitriser le feu implique de tenir
compte de la diversité des voix et des options qui
s’y expriment, sans hiérarchiser ou uniformiser a
tout prix. La Bible, qu'est-ce que ¢a change ? Un
petit livre important de culture générale. Une
mise au point essentielle sur la différence entre
les textes bibliques et le sens que les religions leur
attribuent.

«La Bible, c’est un €éloge de la diversité et méme
des contradictions.»

Sa perplexité d’enfant devant un grand-pere ouvrant
la Bible au hasard poury trouver des réponses aux pro-
blemes de la vie a conduit Thomas Rémer a s’intéresser
de plus pres a ce livre pas tout a fait comme les autres.
Mais il n’aurait jamais imaginé que ses recherches
puissent le conduire jusqu’au College de France ou il créa
la chaire Milieux bibliques et dont il est aujourd’hui I'ad-
ministrateur. Depuis, il se demande si sa passion pour le
concours de ’Eurovision pourrait aussi faire 'objet d'une
nouvelle chaire.
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